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" Il n'y: a aucun remède contre la naissance et
contre la mort, sinon de profiter de la période qui les
sépare" (G. Santayana). C'est bien ce que nous avons fait
- du moins ceux qui s'étaient quelque peu dérangés - le
dimanche en question.

Si la chaude amitié qui "est une émanation de
llâme" CG.Greene), nous prodigua de très belles heures
trop vite écoulées, la promenàde en elle-même fut sensa­
tionnelle au petit trot d'un car trop gros pour ces che­
mins bordés de forêts et de prairies aux clairs ruisse­
lets primesautiers.

Puis ce furent à la fois les joies d'un repas
sain et abondant et le plaisir d'entendre des discours
issus tout droit du coeur, sur un thème cher en ce ving­
tième anniversaire d'une épopée presqu'oubliée, mais
chaleureusement ravivée et applaudie.

Enfin le fleuve imposant, calme, hélas haché
d'écluses humaines, transforma la douce euphorie en
apothéose par le glissement lent et harmonieux du bâteau.
Il nous arrachait à la rive pour nous y reporter plus
loin, heureux de nous être r.rtrrouvés et d'avoir senti
l'unisson de nos pensées de paix et d'affectueuse cama­
raderie.

CIétait beaucoup plus que cela, ce dimanche-là.
Les absents ne comprendront jamais ce qu'ils ont perdu en
ne venant pas passer le temps avec nous. Seulement quel­
ques heures, chaque année, alors qu'il nous en reste de
moins en moins à vivre.

Paul MEYER
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Les familles sont autorisées à faire recouvrir du d.capeau
tricolore le cercueil d'un ancien combattant, après accord de .
l'Association locale à laquelle appartenait le décédé.

Des instructions ont été données en ce sens aux M~ires

par le Ministre de l'Intérieur en accord avec le Minis tre do :-a
Défense Nationale et Mînistre des Anciens Combattantn~

--------------------------------
G LOI R E

Heureux ceum qui sont morts dans les grandes batailleG,
Couchés dessus le sol à la face de Dieu,
Heureux ceux qui sont morts sur un dernier haut lieu.
Parmi tout l'appareil des grandes funérailles. .

Heureux ceux qui sont morts pour'des cités charnelles
Car elles sont le corps de la cité de Dieu,
Heureux ceux qui sont morts pour leur âtre et leur feu
Et les pauvres honneurs des maisons paternelles.

Heureux ceux qui sont morts car ils sont retournés
Dans la première argile et la première terre,
Heureux ceux qui sont morts dans une juste guerre
Heureux les épis mûrs et les blés moissonnés.

La 1ère Division Française Libre :
Massouah ; Bir Hakeim ; ,El Alamein • L'Italie : Sant Andrea.,
Monte Fiascone, Radicofani. Toulon; le Ballon diAlsace ;
Giromagny, Elsenheim, Markolsheim, le Massif de l'Authion.

La 2e Division d'Infanterie Marocaine:
L'Italie: Monte-Croce, Monte-Majo ; Belfort, Th~~, Karlsrol:G,
l'Arlberg.

La 3e Division d'Infanterie Algérienne et les Tabors ]narocains :
L'Italie: Mona-Casale, le Belvédère, les Monts Aurunci ;
Sienne ; Marseille ; Les Vosges, la Ligne Siegfried, Stuttgartn

La 4e Division Marocaine de Montagne :
La Corèe ; l'Italie: le Monte-Petrella, San-Geminiano ;

Haut du Faing ; Cernay, Danaueschingen, Feldkirch~

La 1ère Division blindée, première débarquée en Provence et
première sur le Rhin :

Le Luc, Mulhouse, Baden, Fribourg, Ulm.

La 2e Division Blindée, qui tint le serment fait à Koufra par son
chef, le légendaire Général Leclerc, Maréchal de France
Alençon, Paris, Baccarat, Strasboug, Berchtesgaden.
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La 5e Division Blindée :

Montbéliard, Héricourt, Dannemarie, Le Pont d'Aspach;
Kaysersberg, Colmar; Pforzheim i Bludenz,

La ge Division d'Infanterie Coloniale:
LIlle d'Elbe; Toulon; Delle et la Haute-Alsace
Karlsruhe et la Forêt Noire.

La 10e et la 14e Divisions d'Infanterie,
n~ ia la Resistance Française et de son dénuement, plus riches
dtenthousiasme que d'expérience, mais qui surent, dans la boue
et la neige des Vosges et sur la plaine glacée d'Alsace, mériter
leur titre de soldats.

Le 1er Corps Aérien Français :
Spitfires de la 1ère Escadre, Thunderbolts des 3e et 4e Escadres,
Marauders, Lightnings et Mustangs des 31e, 33e et 34e Escadres,
Reconnaissance, Chasse et Bombardement qui, d'Afrique du Nord
en Italie, de Provence en Alsace, du Rhin au Danu~e, furent de
tous les combats ...

======::::======

DIS TIN C T ION S
-----------------------

Nous sommes très heureux de féliciter les camarades:
THO N y Georges

promu dans l'Ordre de la Légion d'Honneur en qualité de Chavalier
(38, Rue du Cameroun - BRUYEffi S Vosges)

CHI L L E ~ Julien
(2, Rue d'Altorf - 67-],fOLSHEIM)

S E GER Jean

(20, Rme Herder - 67-STRASBOURG)

t,ous deux titulaires de la Médaille Militaire.

===============

COMMUNIQUE

3. P pour le 1er février
4. V (Vosges) pour le 1er Mai

Le CC dans sa réunion du 16 mai 1965 a décidé
section devra par~iciper activement à tour de rôle à la

. du Bulletin en adressant à Paul MEYER un article sur un
laissé au choix, voire le leader.

L'ordre retenu est
1. BR pour le 1er septembre
2. M Il le Ter décembre

que chaque
rédaction
sujet

----------------------



Il 65 Suite C
EXPOSITION B.A.-L,

Chers Anciens de la Brigade,
A la question de savoir ce que nous pourrions bien feire

pour faire revivre la Brigade, lors de plusieurs rél.ulions, j f èÜ
émis l'idée que nous devrions nous associer pour réun:i.J::, pendant
qu'il en est encore temps, les souvenirs qui nou~estent) et ~~tres
témoignages plus concrets si possible, pour tenter de me:tt::e srur
pied une exposition ayant pour thème IILa Brigade Alsace-Lorraine
au cours des campagnes de France', de Libération et c1 i Allemagne n •

En effet, au fur et à mesure que les années pasopnt,
l'esprit change et il ne restera bientôt plus aucun sou7enir de
notre action, psychologiquement et socialement impoytante, au cours
de la Résistance Française et de la Guerre 43-45. Les fanions et
trophées se perdent, car par un bref sondage j'ai pu cons-cB.te::t que
la plupart du temps le comité des Anciens est incapable de dire où
sont passés tous ces "matériels" qui représentaient pour nous que2.­
que chose il y a 20 ans, un2 génération ...

Approuvé, j'ai été chargé de tenter de faire un recensement
de tout ce qui pourrait contribuer à f re une exposit::Lon ou un
livre sur la Brigade. Il ne s'agit pas de vous demander un prêt ou
une cesei.cn pour l'instant mais d'évaluer ce qui nous reste de possi-
bilités pou, si besoin est, pouvoir à l'occasion réuxàr à ti de
prêt temporaire, ce matériel ou le faire photographier (copies de
photographies intéressantes, hélas extrêmement rares ë~e cette époque);
documents, etc. Je pense qu' il serait également très utile de recuej_l·-
lir les informations anecdotes, mêmes partielles, conce rnarrt tout
ce qui a pu toucher la Brigade et ses rapports avec les faits.
serait-ce parfois que pour pouvoir préciser certaines date s ou cer­
tains déroulement3 qui finissent par nous échapper 0 voud.rad.e en
effet pouvoir tout d'abord avec votre concours à tous, réaliser 1h~

certain nombre de grands panneaux indiquant sur une carte de Prance ,
ou de~ cartes régionales à plus grande échalle, avec des da~s et
des 'flèches, la progression de toutes les unités qui ont constitué
la Brigade Indépendante. Pour rendre cette exposition plus parlante,
je voudrais pouvoir l'émailler à l'occasion des expositions qui
pourrain1rt être fai~s dans les différents endroits quo los groupes
d'anciens désigneraient, des fanions et restes d'uniformes, que
nous possédons encore plus ou moins, des copies de photographies
intéressantes ou de documents dont vous pourriez disposer, ou de .tout
matériel ou anecdotes en votre possession. Je prie tous ceux que
question intérosse ou tous ceux en possession de souvenirs de la
Brigade, de bien vouloir me le faire savoir, disons pour le plus
tôt mais surtout avant le 1er octobre si possible. N'oubliez pas
les listes de noms des unités ou anecdotes, les noms des camarades
sur les photos (si c'est possible), les précisions concernant les
amis, s lieux, les troupes collatérales, les troupes ennemies en
présence •.• le folklore Brigade. Nous verrons alors ce que bous'
pouvons faire pour faire revivre Un peu ce qui s'estompe même dans
nos propres souvenirs et ce qui prend de moins en moins d'intérêt
pour les français ••. et autres.
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Je pense que la présentation en panneaux illustrés
sur contreplaqué ou cartons serait la plus "parlante" montrant
par des dates et des flèches la progression de nos unités. Ces
panneaux pourraient être également photographiés pour ceux qui
voudraient simplement une documentation microfilmée à projeter
éventuellement. Mais si d1autres camarades ont des idées diffé­
rentes à ce sujet, je pense qu'ils devraient nous en faire part,
nous les aiderons volontiers. Une exposition pourrait être faite
au musée historique de Strasbourg par exemple pour le 23 novembre
et être prêtée antérieur~ment ou postérieurement à d'autres villes
pour une exposition semblable.

Donnez-moi donc tous un coup de main, je vous en prie,
car je crois que ceci en vaut la peine !

Que ceux qui voient des camarades leur en parlent aussi.
Pierre JAEGER

Ancien 1 Aspirant de Vieil-Armand
Bataillon Mulhouse

(8,Rue du Spesbourg - 67 - STRASBOURG

=============~

NOS VIVANTS
CARNET ROSE

Monsieur et Madame Jacques DONDELINGER (19, Rue du Val
Saint-Grégoire - 68-COLMAR) ont la joie de vous faire part de
l'heureuse naissance de leur fils Thierry.

Nos vives félicitations aux heureux parents et meilleurs
voeux au bébé.

------------------------
CARNET BLANC

Maître Roger TIEDOYARD et Madame ont l'honneur de vous
faire part du mariage de leur fille Jacqueline, avec j,,[onsieur
Luis Federico de Santa Coloma le 31 mai 1965.

(21, Rue de la Bruyère - 75 - PARIS 9°)

Monsieur et Madame Charles Frantz ont l'honneur de vous
faire part du mariage de leur fille Odile, avec Monsieur Bernard
Thibault le 5 juillet 1965.

(28, Rue St-Jérome - 31 - TOULOUSE)

Nous formons les meilleurs voeux de bonheur à l'intention
des jeunes mariés.

------------------------------
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ADRESSES

- M. KLU]ill?P Joseph - 198, Route G. - 67-STRASBOURG-NEUDORF
- M. WI~ffiEN Gaston - 18, Rue Nesslé - 68 - COil,~ - Ht-Rhin
- M. FRISANO René - 38, Rue de Zurich - 67-STRASBOURG Bas-Rhin
- M. BAER Roland - 39-SALINS-LES-BAINS (Jura)
- M. Charles FRANTZ à TOULOUSE (31) - 28, Rue St-Jérome tient

un atelier de dépannage : eau, plomb~rie, sanitaire, gaz,
chauffage central (7, Chemin du Calquet (Tél.22.88.68).

P E R T U R BAT ION S

Certains camarades n'ont pas reçu le dernier bulletin]
quoique celui-ci ait été régulièrement posté après contrôle systé­
matique des bandes adresses.

Il se peut que certains facteurs attachent peu d1impror­
tance aux circulaires, revues,etc. En tous cas il y a lieu de
déposer une réclamation entre les mains du Receveur des P & T.
desservant votre quartier.

Mais comment savoir que la bulletin a paru ? Vous ren­
contrez bien de temps en temps un camarade : parlez du bulletin
et vous constaterez ainsi que vous n'avez pas reçu le vôtlB. Il
vous suffit ensuite d'écrire à Paul lŒYER (161, Rue Th.Deck
68 - GUEBWILLER).

Ne vous contentez pas seulement de recevoir le Bulletin.
Lisez-le! Mieux encore: écrivez des articles à y faire publier.

====::;:======

les camarades qui ont bien voulu
du bull~tin depuis dernier

BULLETIN
----------------Nous remercions
payer leur quote part aux frais
numéro paru.
Abonnements reçus pour 1964 : FARGE Raymond - HERCKES Pierre -

HEES Lucien - KOPFF Auguste ­
FRANTZ Charles - 1~~TIN René - THIRION André - BRUN François ­
FISCHER Raymond - POLACK François - BITSCHENE Jean - THONY G. -
Abonnements reçus pour 1965 : FARGE Raymond - LIBOLD Julien -

BAER Roland - DUBOURG Léon - HERCEES
Pierre - HEES Lucien - KOPFF Auguste - GAUSSEN Jean - PELTRE Raympnd
LANDWERLIN Octave - PETZ Gaston - Dr. JACOB André - FRANTZ Charles­
INNOCENTI Henri - I{ARTIN René - THIRION André - KIEHL Joseph -
Cdt BRUN François - BERNARD ~KETZ - GEORGES Gilbert et Louis -
BOLLE Claude - FISCHER Raymond - DOLLFUS Jean-Jacques - GAUTHIER
Roger - BRULLARD Jean - SEGBa Jean - POLACK François - BITSCHENE
Jean - BURGER J.p. - BROUILLAUD Paul - ~AUTHIER François - HOLL
Michel - SCID~ITT Georges - THO~IT G. - VENTURELLI Robert - ZESSOS
Ch. - WINLEN Gaston - KESSLER Paul - .. .. .
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AÈ0nne~~nts reçus pour 1966 HEES Lucien - GAUSSEN Jean - Octave

LANDWERLI~T - PETZ Gaston .. JACOB Andn
FRANTZ Charles .- }l;iARTIN René - BRUN François - FISCHER Raymond ­
DOLLFUS Jean-Jacques - BRULLARD Jean - POLACK François - BITSCHENE
Jean - BURGER J.P. (+ 67) - BROUILLAUD Paul - HOLL Michel - SCBlIJIFCT
Georges - THONY G~orges - ZESSOS Ch. - WINLEN Gaston.
NOuveaux abonnés, : KLUMPP Joseph - FRISANO René.
Changements d'adres~e ~eç.:9:ê. : Winlen Gaston.

Liste des Camarades n'ayant pas enDoxe payé leur contribution
aux frais âubulletin pour l'année 1964 :
BAD01lNEL -·BAUMANN Louis - DIENER-ANCEL - :oo:r:rnELINGER Jacques ­
DUCHEl~ Raymond - nllliOFF Jean - JAEGER Philippe - JE~TGUfLLAlm1E
Robert - LEeLER Ernast - LlEUNARD Jean - 1~GINOT Henri - MOREL
Gustave - PORCHER Jean - SCHLtm.IDERGER Alfred - VŒILL René ­
WORINGER Georges - XARDEL Jean .

La contribution aux frais du bulletin de 3.- Frs. (ajouter 0,50 f.
pour tout changement d'adresse) est à envoyer au CCP LYON 1388.14
ouvert au nom de monsieur Paul MEYER - 68-GUEBWILLER - Ht-Rhin.

CEUX QUI ECRIVENT
================= le 16.5.65 dè Toulouse Il Je vous remercie
de votre charmant petit mot en date du Il.5.65 et je me permets
de vous féliciter pour votre dernier recueil, car cela fait plai­
sir quand même malgré l'éloignement d'être par la pensée avec
les quelques anciens qui n'ont pas oubliés, car je vois sur l'annu­
aire qu'il y a pas mal d'absent volontaire on oublie? ? ?

'1 JI ai pris contact à Toulouse avec Hess, Cdt Innocenti
et le Pasteur Frantz et celà arrive d'évoquer le passé sans tache
et d'honneur de la Brigade.

"Si l'occasion se présente que des anciens passent à
Toulouse comme j'ai le téléphone qu'ils viennent me voi~ où si
je pax les dépanner ce sera avec plaisir.

Il Amicalement à vous et tous les Anciens Il Frantz Charles
- Dépannage: Eau - Plomberie - Sanitaire - Gaz - Chauffage Central
Atelier: 7, Chemin du Calauet - D.P. 28, Rue St-Jérome - TOULOUSE
Tél. 22.88.68. -

----------------------------------------

Les camarades, connaissant la nouvelle C;;:J.r:: t.:»: de :
- LEBRETON Robert - 48, Rue E.Dolet - AULNAY SOUS BOIS (Seine)
sont prié de bien vouloir nous la communiquer.

--------------------
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VIE DES SECTIONS

c , C.
--------------

PROCES-VERBAL de L'ASSm,ffiLEE GENERALE du 16.5.65

Lieu: Rheinfelden - Heure: 15,00
Etaient présents : Dedoyard - DORIgny - Holl ~ Libold - Metz ­

Meyer - Sion - Scbmitt et îhony.
Excusés : Bockel - Bord - Diener - Frantz et Stephan.

La séance est ouverte par le Président Bernard Metz
~ui exprime sa satisfaction que tant de participants aient pris
part à cette sortie amicale organisée par la section du Haut-Rhin.
Puis il passe immédiatement à l'ordre du jour.

~~EE~~!_3~~_~~~~~3~~!~_3~~_3~!!Ë~~~!~~_~~~!~~~~

- Holl, président du Bas-Rhin prend la parole.
Il y a actuellement 63 cotisants effectifs dans le Bas-

Rhin et 1128.- Fr. en caisse.
Activités de la section: L'Assemblée Générale à Paris
en 191)4 comptait 16 participants. L'inauguration de la
rue de la BAL, à Dannemarie, 20 participants.
Nombreux participants aussi au repas amical avec projec­
tion de films. Enfin 40 participants à l'Assemblée Géné­
rale de la section le 4 avril dernier. 6 réunions de
Comité ont eu lieu en 64/65.

- Sion, en l'absence du représentant de la Moselle, prend la
parole :

Il y a dans la section 30 cotisants. Une dizaine de
membres assiste à l'Assemblée~Repas, qui a été la seule
activité pour la période 64/65.

- Dedoyard, président de la section de Paris
constate une légère diminution de l'effectif, par suite

de nombreux départs. Quant à ceux qui restent ils prennent
fidèlement part aux diverses activitÉ.

- Meyer, président du Haut-Rhin
nous fait part qu'aucune réunion n'a eu lieu cette

année. Mais'comme dans le Bas-Rhin une importante partici­
pation à touteslas activités Brigade est à noter.

- Dorigny, pour les membres établis outre-Rhin :
Ils sont actuellement 8 membres dont 5 présents

auj ourd ' hui •

..'/



N° 117-11-65 - Suite H.

- Metz Bernard prend en dernier lieu la parole pour remeT-cier trè3
chaleureusement la section du Haut-Rhin en général et Libold
en particulier qui avec son président Meyer a assuré toute
l'organisation de cette journée, qui est une parfaite réussi. te
sous tous les rapports.

RarPort du Trésorier : En l'absence de Stephan, le secrétaire Géné·­
~a Schmitt lit le rapport de la Trésorerie.

A~rès vérification des comptes par Dorigny et Sion, déchêx·­
ge est dOnnée au trésorier à l'unanimité.
Elect.ion au C.C. Les membres sortants, Bord - Diener - Metz sont

réilus à l'unroLimité.
Divers : Le bulletin de Lf.ai.son se norte bien et 113 pose guère de
p~oblémes spéciauxe Le pré dent Metz remercie personnel18~ent Meyer
pour son travail si suivi. Pour l'aider dans sa tâche, il a été
décidé que chaque section fournirait d9sormais et à tour de rôle,
un article pour le bulletin, et ceci d'après le calendrier ci-après

- le Bas-Rhin fournira Qn article pour le 1er septembre 65
la Moselle Il " Il :t le 1.12 065

Paris Il Il Il 11 le 1. 2.66
les Vosges Il Il Il Il le 1. 5.66

L'Assemblée Générale de 1966 est fixée au 15 mai et sera?
sous réserve d'acceptation, organisée par la Moselle.

L'ordre du jour étant épuisé, Bernard Metz a levé la
séance vers 16 heures.

ASSE1ffiLEE GENERALE

L'organisation de l'Assemblée Générale de l'Amicale avait
été confiée à la section HR et comportait un progr~e défini dans
les pages bleues du dernier bulletin. Tout fut donc suivi point
par ~oint : on y ajout~ une descente du Rhin entre Rheinfelden
et BaIe, parce que les rares camarades qui devaient reprendre
le train selon un horaire rigide, le purent grâoe à l'habile combi­
naison du car qui les emmenait directement et de taxis qui complé­
taient cette performance peu ordinaire da quitter en trombe le
bâteau et d'arriver après une course effreinée à la gare .••
N'ayant pas lu d'avis de perte dans la presse, nous supposons que
chacun est bien rentré au bercail.

Le départ eut été davantage à l'heure, si un aimable
fantaisiste n'avait eu l'idée d'aller en promenade par ses propres
moyens et de ne pas passer à la gare de Mulhouse pour avertir le
chauffeur du car qu'il pouvait démarrer en tonte quiètude. Enfin,
on partit tout de même et on releva par la suite la trace des fugi­
tifs il la douane de Chalampé, qui fut passée sans encombre.
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On a vu Badenweiler de dos, puisqu'on ne peut y pénétrer de face!
Puis la Forêt-Noire accueillit notre groupe avec son folklore
dans une auberge de montagne, où un "échelon précurseur" avait déjà
poussé sa reconnaissance. Le hasard fait bien les choses. On vit
aussi, au-dessus d'un collet (petit col!) Ballon allemand. On
a plongé ensuite par un frais vallon (petit val) vers la rive droite
du Rhin et Rheinfelden, côté allemand.

Fneinfelden, côté Suisse. C'est bien là qu'il fallait
aboutir avec quelques quarts d'heure de retard, pour rencontrer des
Anciens venus directement à l'Hôtel Solbad-Terminus. Les retrou­
vailles méritèrent d'installer davantage de tables dans la grande
salle qui avait été retenue, afin de caser plus de cinquante con­
vives. Bravo à l'hôtesse et au chef de cuisine pour le men~ copieux,
bon et sa~oureux qui fut offert à toute cette bande d'affamés, qui
firent honneur aux plats ! Bravo et merci encore ! Quelle douce
crême à la Reine, pour une Confédération ! Quel Boeuf Bourguigno~
pour des Suisses ! Et le vin et la bière, et tout le reste ! 1tille
tonnerres, nous y retournerions avec plaisir !

Paul Meyer demanda le silence pour prnnnncer un discours

" Vous êtes venus nombreux à notre convocation, qui vous fut
transmise par le 116e Bulletin. Merci à vous tous. Je souhaite de
tout coeur, que vous ne regretterez pas cette rencontre et que les
enfants auront un peu plus de patience que nous l'eûmes lorsque
nous étions jeunes - pour écouter les réciis réitérés des "coups
fumants", que se racontent leurs pères, ces combattants glorieux.
Ils sont si heureux de se retrouver 20 ans après la splendide et
héroïque épopée de la Brigade Alsace-Lorraine, que je demande aux
dames, dont nous souhaitions la présence et que nous saluons tout
particulièrement, de faire appel à des trésors de patience et d'in­
dulgence envers leurs maris, parfois tentés de cligner de l'oeil
au cours des évocations d~ leurs souvenirs de ~erre.

Il Oui, aussi étrange que celà puisse paraatre, voici déjà
20 ans que nous terminions notre campagne et que nous perdions bon
nombre de braves copains tout au long de la route qui nous menait,
sous la houlette du Colonel Berger et d'Edouard, du lilidi jusqu'en
Allemagne en passant par nor.re chère Alsace. Notre rôle, pour
modeste qu'il fût, est cependant inscrit dans s pages de l'Histoire

nous avons le droit d'en être fiers, surtout qu'alsaciens et
lorrains nous connaissons particulièrement la valeur d'une fidélité
indéfectible vouée sans conditions à la Patrie. Bien sûr, nous
voici préoccupés par tous les problèmes de nos personnes, de nos
biens, de nos pauvretés aussi, de nos familles et de nos affaires
pour 113 gliger quelque peu l'amitié qui nous umssaft tant au Maquis
qu'à la Brigade, voire au 4ème B.C.P. N'oublions pas aujourd'hui
tout celà et tous ceux qui ont cru comme nous à la liberté et à la
fraternité. Faisons taire nos déceptions et réjouissons -nous d'avoir
une fois de plus réussi à nous retrouver entre Anciens, tout simple­
ment avec notre coeur. ...
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"Il peut vous sembler curieux: que la section du Haut-Rhin ait

choisi la Suisse pour fêter en quel~~e sorte ce 20ème anni~saire.
Je dois confesser qu'en réalité, on y a sans doute pas beaucoup
pensé, mais que le choix fut essentiellement guidé par deux: motifs.
L'un est la médiocrité des pôles d'attraction offerts par notre
département, l'autre serait plutôt la difficulté de rassembler un
nombre suffisant d'Anciens. Alors - et là encore je dois présenter
des excuses à mon propre Comité - nous avons décidé de nous rendre
dans ce p'ays hospitalier, où d'ailleurs, il y a plus de 20 ans,
se réfugiaient, puis se regroupaient un certain nombre des nôtres.
Nous avions d'abord pensé à une descente du Rhin, qu'il fallu
décommander pour permettre aux camarades La la section de Moselle
de regagner par chemin de fer cette province lorraine si éloignée,
car, ne l'oublions pas, nous ne sommes pas des retraités et nos
patrons ou nos ou~iers nous réclameront lundi matin.

Il Laissez-moi encore vous dire que l' .4..micale est condamnée de
par son essence même à s'éteindre faute de recrutement. Que Dieu
nous préserve d'une ultime aventure au cours de laquelle nos fils
devraient apprendre à se battre et pourraient ainsi devenir par
la suite et à leur tour des vétérans de la B.A.L. ! Au fait, pourquoi
ces jeunes ne formeraient-ils pas dès à présent une sorte de sous­
section regroupant les fils et les filles des Anciens ? Pardonnez­
moi de rêver ainsi tout haut et revenons à la réalité des présences
parmi nous, en particulier de celui qui demeure modestement,~fuais

avec certitude, l'â~e de notre Amicale, j'ai cité Bernard METZ ! '
Je lui remets une plaquette, qui dans sa naïveté, exprime bien
l'attachement des Anciens à ce que fut pour eux la Brigade : ct est
un cadeau de notre camarade Kiehl, retiré à Ra Maison de Repos du
Combattant d'Aubure.

Il Enfin je désire remercier tout particulièrement, et avec
vous, notre camarade Libold, qui a organisé cette sortie, 'tout seul
et avec brio ! Merci à notre hôte helvétique at aussi merci à vous
tous qui avez accompli aujourd'hui cet acte d'amitié et de camara­
derie en venant participer à cette sortie amicale. IIC'est précisé­
ment la con~inuité de cet effoTt désintéressé, qui en fait tout
le prix".

Bernard Metz improvisa une réponse fort bien sentie et
applandie par l'ensemble des participants. Après avoir salué le~
dames, les jeunes et les camarades, il évoqua les origines suisses
d'un certain groupe alsacien dA la Libération française (GMA) puis
se tourna résulument vers la Capitale et Paris en s'adressant à
Dedoyard et Zessos. En 'adressant ses amitiés aux mosellans et à
Metz par l'intermédiaire de Sion, le président souhaita que la
réunion de l'Amicale se fasse en 1966 dans cette section si sympa­
thique et qui naguère avait montré tant de vitalité. En passant,
il lança à nouveau un appel aux lIécrivains" de la brigade, afin
qu'ils relayent un peu le rédacteu.r du bulletin qui en est à son
116e numéro sans pouvoir compter sur beaucoup d'aide de ce côté-là •
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• • • 117-11-65 - Suite K.
Bernard Metz devait souligner l'action effectuée par

l~Amicale depuis vingt ans. Il parla du IIreclassement" si épineux
et si difficile qui avait créé par~ois des mécontentements parmi
les Anciens. Etait-ce évitable? Ce qu'on peut dire, c'est que
tous ceux qui purent faire quelque chose le firent avec tous leurs
moyens et de tout coeur. On fit davantage, puisqu'on fit face
"aux: besoins sociaux des veuves, des blessés, des malades ll et Clue.
l'ont put malgré :tout "dépanner quelques copains quémandeurs".'
L'essentiel fut - sans doute possible, - de maintenir la camara­
derie et de règler toutes les questions qur le plan amical·," conf'ron-.
tant sans affronter les idées des uns et des autres".

Le président félicita Thony de sa Légion d'Honneur,
Chilles et Seger,dftt~ur Médaille Militaire. Il excusa nos grands
chefs et amis ~~lraux, Jacquot, Chamson, Bord, Dollfus, Ancel, Dopff,
Bockel, Lutringer, etc .•. et remercia encore une fois Riehl et
particulièrement Julien Libold auquel devait être tressée une palme
toute spéciale de reconnaissance méritée.

Plus tard, le Comité du CC se réunit autour d'th~ pot
(eau minérale) pour décider que la Moselle devrait organiser 1966
(en ~rincipe le 15 mai). Chaque président de section devra, à tour
de role, '''pondre l' éditorial du bulletin" , soit dans l'ordre :
Bas-Rhin : 1er septembre ; Moselle : 1er décembre ; Paris : 1er
février 66 ; Vosges: 1er Mai 66. Celà déchargera le Président
Général et donnera l'occasion de lire des textes nouveaux
Au travail, messieurs les présidents et surtout n'oubliez pas de
les envoyer à Paul Meyer à Guebwiller pour la date prévue !

Et erlroute pour la gare fluviale de Rheiningue où nous
embarquions sur un ferry-boat (est-ce ainsi qu'on ~ppelle celà ?).
Le capitaine, subjugué par notre prestance (lisez: amabilité) et
le sourire encourageant des dames "amicalistes" (quel adjectif !)
fit donner ses "disques patriotiques français" (s'il vous plait)
pendant toute la paisible, longue et délicieuse des~enie du Rhin
sous les feux: encore vifs d'un soleil couchant radieux.

Tout est bien qui finit bien. On retrouva les quais d:;;
Eâle, puis, après quelques centaines de mètres à pied, le Car.
Celui-ci, par Huningue et la Route du Rhin nous ramena à Mulhouse
où les tlau-revoir" fllrent cordiaux et sincères. Non moins sincères
sont n~s remerciements à Julien Libold, le grand artisan de la sortie
si réussie. Le succès doit être sa récompense. Nous disons en termi­
nant un merci à toute la section HR et à son cher président,

- un ancien -
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